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IL VIENT NOUS SAUVER 
 

En ce temps des fins dernières annoncées par 
Marie, il est bon de nous souvenir que, comme 
elle nous le dit elle-même, « à la Fin Mon Cœur 
Immaculé triomphera ». C’est elle, la Victorieuse, 
la Reine des reines qui aura le dernier mot ! En ces 
temps difficiles, elle nous demande d’annoncer et 
de proclamer son triomphe. C’est tout l’objectif de 
ces feuillets mensuels et la date de sa distribution 
le 18 du mois n’a pas été choisie par hasard. C’est 
bien une demande spéciale de la Vierge. Si ce 
nombre n’a pas encore révélé tous ses secrets, 
cette requête de Marie nous montre toute son 

Importance alors soyons dans la Confiance et obéissons-lui. 

Vers le Triomphe du Cœur Immaculé 
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Ne nous voilons pas la face, les temps sont difficiles et certains ploient sous le poids du fardeau… 
et nous aussi avec … deuils, persécutions, guerres, tornades, ouragans, inondations, tsunamis, 
tremblements de terre, crises sociales, économiques, financières, politiques, immobilières etc… 
bref tout y est et la souffrance qui l’accompagne. 
Pourtant, pour nous croyants, cette période de l’année, ce 
temps de l’avent, est une grande fête remplie de Joie, une 
célébration qui se prépare dans nos cœurs … nous attendons 
et accueillerons, dans ces 7 derniers jours d’attente, notre 
Sauveur, Jésus. 
En ce 18 décembre, nous célébrons la Fête de l'attente de la 
Bienheureuse Vierge Marie. Fête originaire d'Espagne et peu 
connue en France, elle prend pourtant tout son sens en ce 
temps de l’Avent. Elle imprime, en effet, dans le cœur des 
fidèles, les sentiments de la Sainte Vierge à l'approche de son 
accouchement. Grande joie pour nous donc !  
Paradoxe face à tout ce qui se passe sous nos yeux ?  
Non ! ESPÉRANCE ! 
Si nous ne sommes pas comme les juifs du temps de Jésus qui attendaient un messie héro, roi, 
guerrier en armes, nous sommes dans l’attente de cette incarnation salvatrice, d’un bébé « Vrai 
Homme et Vrai Dieu » né dans une crèche …d’un Dieu qui se donne tout entier et vient nous 
sauver par amour.  
Alors, face à tous ces bouleversements de notre monde, ces basculements dans les ténèbres, cet 
Avent et ce Noel 2024 se présente comme un réconfort pour nous croyants, un don inimaginable 
de Dieu qui se fait homme pour nous communiquer son amour, sa tendresse, sa douceur et sa 
miséricorde et nous offrir son salut !  
Mais une question se pose tout de même : cet avent 2024 ne se présente-t-il pas aussi comme les 
prémices d’une autre attente, celle du retour Glorieux du Christ sur terre, parmi nous, celle de 
son second avènement ? Parce que si Jésus est déjà venu dans la chair, c’est-à-dire dans notre 
condition mortelle lors de son Premier Avènement, nous attendons toujours Sa venue à la fois 
dans nos âmes mais aussi dans la gloire à la fin des temps. 
 
Bernard de Clairvaux nous parle de trois avènements “Ainsi dans le premier avènement, Jésus-

Christ vient dans notre chair et dans notre faiblesse ; dans celui qui 
tient le milieu, il vient en esprit et en vérité, et dans le dernier il 
apparaît dans sa gloire et dans sa majesté.” "Le second avènement 
est donc comme la voie qui conduit du premier au troisième. Dans 
le premier, Jésus-Christ est notre rédemption ; dans le dernier, il 
sera notre vie, et dans celui du milieu, pour que nous puissions 
dormir entre ses deux héritages, se trouvent notre repos et notre 
consolation."  

En résumé :  La première venue de Jésus correspond à sa 
naissance à Bethléem. La seconde est la révélation au cœur de chacun. Et la troisième, à son 
retour dans le monde à la fin des temps.  
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"Ne croyez pas que ce que je vous dis là, sur l'avènement du milieu soit une invention de ma 
part, » prévient ensuite saint Bernard. Écoutez, en effet, ce que Seigneur dit lui-même : « Si 
quelqu'un m'aime, il gardera ma parole et mon Père l'aimera et nous viendrons en lui (Jean 
14,23). »" Cette venue “du milieu”, c’est l'arrivée du Christ dans la vie de chaque croyant. L’Église 
précise que cette venue se fait à travers les sacrements, en particulier le baptême et la 
communion. Ce n’est pas une venue physique mais une venue spirituelle par laquelle Jésus fait de 
l’âme Sa demeure. » 

À chaque Avent, les chrétiens se préparent ainsi à honorer les trois venues de Jésus. D’abord en 
célébrant sa naissance, puis en préparant leurs cœurs à Le recevoir spirituellement maintenant et 
à la fin des temps.  

En effet, sans la seconde venue en Soi dont parle saint Bernard, rien n’aurait de sens. Il nous est 
nécessaire, d’effectuer cette « metanoia » essentielle à notre croissance spirituelle pour gouter 
pleinement, dans la Joie et dans la Paix, la venue de Jésus à la crèche mais aussi son retour 

Glorieux dans le monde à la fin des temps : la 
Parousie. 

« La parousie » peut en effet, se définir comme 
étant le retour en gloire de Jésus à la fin des 
temps, toutefois le terme, issu du grec, évoque plus 
largement la “présence” de Jésus, en tout 
temps, depuis la création du monde jusqu’aux fins 
dernières.  
 
Si tous, nous fêtons Noel et ainsi célébrons notre joie 

de la venue du Messie sur terre, notre Sauveur, lors de sa première venue comme le dit Saint 
Paul « C’est une parole certaine et digne d’être reçue avec une entière confiance que Jésus est 
venu dans le monde pour sauver les pécheurs dont je suis le premier » (1 Tm 1.15), il est sans 
aucun doute beaucoup plus délicat d’aborder sans interrogation, son retour Glorieux sur 
terre pourtant bel et bien annoncé par Jésus lui-même. Ce retour Glorieux est « Promesse » et 
nous l’attendons avec une certaine appréhension. Si de fait, par sa naissance, Jésus est venu une 
première fois dans le monde, l’eschatologie chrétienne, à travers ce que nous dit la Bible, nous 
promet une seconde venue du Christ et l'avènement de son Royaume ; et si, les premiers apôtres 
attendaient déjà ce retour pensant fermement que Jésus reviendrait de leur vivant, 2000 ans 
après, nous l’attendons toujours.  
Nul ne sait ni le jour, ni l’heure, seul le Père 
éternel connait le moment, pourtant, des signes 
annonciateurs et les temps actuels si bouleversés 
et ténébreux, présentés par la Vierge Marie et 
beaucoup de prophètes, comme « les derniers 
temps » , peuvent nous interroger sur 
l’imminence de ce second avènement.  
 
Soyons donc comme ces apôtres des premiers 
temps, en ces derniers temps, gardons dans notre 
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cœur, l’Espérance de sa venue et n’oublions jamais que Notre Dieu est un Dieu qui a envoyé son 
Fils Unique pour nous sauver.  
A travers, le credo de Nicée Constantinople, dont nous fêterons en 2025, les 1700 ans, nous 
professons cette foi, cette promesse donc et nous proclamons ainsi que Jésus a pris chair de la 
Vierge Marie et s’est fait Homme pour notre salut et qu’Il reviendra dans la gloire, pour juger les 
vivants et les morts, et que son règne n’aura pas de fin. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

I- 1er Avènement : « Pour nous, les hommes, et pour 
notre salut, Il descendit du ciel ; Par l’Esprit Saint, 
Il a pris chair de la Vierge Marie, et s’est fait 
homme. » 

 
Dans son plan de salut, Dieu se fait chair et vient habiter parmi nous et Marie et Joseph sont ceux 
qui accueilleront avec tout leur amour, le Bébé Jésus en premier sur terre. La Vierge Marie, sa 
Maman, tout comme nous, a attendu la venue du Messie, cet Enfant Béni, Prince de la Paix : le 
Sauveur. Oui jésus est venu nous sauver et nous sauve encore et encore ! mais pourquoi 
l’incarnation ? 
 

• Le choix de l’incarnation : une histoire d’Amour  
 

“Et le verbe s’est fait chair et il a habité parmi nous” écrit saint Jean dans le prologue de son 
Évangile (Jean 1, 14). Ce verset résume à lui seul toute la nouveauté du christianisme, religion de 
l’Incarnation par excellence.  
Un mystère que nous sommes appelés, plus que jamais, à approfondir.  
L’incarnation est le « mystère de l’admirable union de la nature divine et de la nature humaine en 
l’unique Personne divine du Verbe » pour le salut de toute l’humanité (Compendium du CEC, 45).  
Cette nouveauté absolue dans l’histoire du monde bouleverse à jamais la vision que l'homme 
avait de Dieu et, par voie de conséquence, son rapport avec Lui.  
Souvenons-nous en effet, que sa naissance n’est pas celle d’un simple personnage historique, 
mais l’Incarnation du Fils de Dieu. C’est inouï ! 
En lui, nous rencontrons l’Homme-Dieu avec Son objectif unique, Son Œuvre de Miséricorde et de 
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Salut.  
C’est le résultat de toute cette Alliance d’Amour conclue, dès le début de l’Ancien Testament, de 

ce Pacte d’Amour qui s’est tissé entre ce 
Dieu infiniment Aimant et Sa Créature et ce 
malgré sa chute. L’Enfant Jésus nous le dit 
lui-même à travers Henri lors de son 
message du 29 octobre 2004 : « L’Amour de 
votre Père s’est manifesté pour l’humanité ́; 
lorsque dans Son Projet Divin Il M’a envoyé ́
sur terre pour prendre corps dans le sein de 
la Vierge Marie. Je suis venue sur terre pour 
vous, pour chacun d’entre vous, mais vous 
ne M’avez pas reçu. L’Éternel M’a envoyé ́

comme victime d’expiation pour vos péchés, à travers Mon Sacrifice sur la Croix. Maintenant que 
vous avez une vision claire de Ma Présence et de Mon Sacrifice, demeurez dans l’Amour pour que 
Je puisse demeurer en Vous. Reflétez l’Amour pour pouvoir attester que c’est la grâce de votre 
Seigneur qui coule en vous pour vous attacher. Aimez ! » 

Si Dieu s’abaisse et se fait Homme, c’est bien pour nous sauver mais comment ? En nous servant. 
Il est impossible d’apprécier l’Œuvre de Dieu à moins d’apprendre que « le Fils de l’homme est 
venu non pour être servi, mais pour servir et donner sa vie en rançon pour plusieurs » (Mc 10.45).  
Peut-on Imaginer un Dieu comme tel ? Pourtant, Dieu décide bien de passer par la condition 
humaine pour se faire entendre de l’Homme, et par Décret Divin, Il envoie son Fils Unique, ce Fils 
du Ciel, dépouillé de sa Gloire Divine pour assumer les conditions de l’humanité et se consacrer à 
notre bonheur. Le Créateur s’abaisse jusqu’à Sa créature pour la sauver du péché dans lequel, elle 
est tombée par orgueil, et pour la restaurer dans sa pleine nature et dignité d’Enfant de Dieu. 
Incroyable et magnifique !  

Martin Steffens, philosophe et auteur, nous dit à ce propos « Dieu vient apporter deux choses par 
son incarnation. D’une part, il vient assumer cette chair en tant que lieu par lequel nous nous 
sommes égarés et par lequel nous avons dévoré le fruit. En habitant cette chair, il vient habiter 
toute l’humanité jusque dans son péché ; ce faisant, il apporte cette dimension kénotique, c’est-à-
dire celle de ce Dieu qui, nous dit saint Paul dans son Épître aux Philippiens, ne retient pas 
jalousement le rang qui l’égalait au Père mais se vide pour s’incarner et habiter cette chair que 
nous avons-nous-même tant de mal à habiter. 
Et en même temps, ce qu’il apporte par-là, c’est la Bonne nouvelle de la chair. En ce sens, je suis 
très séduit par la thèse de Duns Scot (théologien et philosophe écossais du XIIIe siècle, ndlr) selon 
laquelle, avant de donner son Fils au monde en vue de sa rédemption, le Père a offert le monde à 
son Fils en vue de son incarnation. L’incarnation de Dieu, du Verbe qui vient camper parmi nous, 
nous apporte la Bonne nouvelle que cette chair est profondément, et dès le début, bonne 
puisqu’elle était comme le cadeau du Père au Fils en vue de son incarnation. » 
 

• Le corps : moteur et pont vers Dieu  
 
Si Dieu a choisi l’incarnation c’est aussi pour venir nous rencontrer et s’unir aussi à nous dans 
notre corps. N’est-ce pas par et à travers et donc grâce à notre corps que nous pouvons agir, 
donner et recevoir ? 
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Marie reçoit Jésus dans son corps, les rois mages se déplacent et nous lorsque nous nous rendons 
à la messe, nous nous déplaçons aussi. 
Plus que tout c’est bien par la bouche que 
nous communions et recevons Jésus 
Eucharistie. Nos mains peuvent accueillir, 
serrer, bercer. 
Par notre corps, nous devenons réceptacle 
de Dieu et pouvons prier, bénir, louer et 
glorifier Dieu. Jésus bénit ce corps qu’il 
nous invite à unir au Sien à travers cette 

magnifique prière « instrument entre vos mains, car en collaborant avec Moi de cette manière, 
Satan sera aveuglé par cette prière aussi, et à cause de sa cécité, les âmes ne seront pas induites 
au péché. » qu’Il a enseigné à Elisabeth Kindelmann :  
« O mon adorable Jésus, Que nos pieds cheminent ensemble, que nos mains rassemblent dans 
l’unité, que nos cœurs battent au même rythme, que nos âmes soient en harmonie, que nos pensées 
soient à l’unisson, que nos oreilles écoutent ensemble le silence, que nos regards se fondent l’un 
dans l’autre, et que nos lèvres supplient ensemble le Père Éternel, pour obtenir miséricorde. » 

 C’est aussi par le corps de son Fils bien aimé que le Père reçoit aussi nos offrandes et notre prière, 
par son sacrifice béni. Sainte Josefa Menendez priait ainsi : « Père Éternel, recevez le Sang de votre 
Fils, prenez ses plaies, prenez son Cœur, regardez sa tête couronnée d’épines. Ne permettez pas 
qu’une fois de plus ce Sang soit inutile. Et bien sûr cette prière n’est pas sans rappeler celle de sainte 
Faustine dans le chapelet de la Miséricorde : « Père éternel et tout puissant, je t’offre le Corps et le 
Sang, l’Âme et la Divinité de Ton Fils Bien Aimé, notre Seigneur Jésus Christ, en réparation de tous 
mes péchés et ceux du monde entier ».   

• Une invitation pressante de Dieu :  
 

« Dieu s’est fait homme pour que l’homme devienne 
Dieu », disait saint Irénée de Lyon. 
Jésus comme modèle unique nous montre le chemin de 
la Sainteté, ce chemin que Dieu veut pour nous et 
finalement saint Irénée, en nous donnant cette phrase 
nous invite sur ce chemin si tenu et si escarpé : en effet, 
pour que l’homme devienne Dieu, peut-être, faut-il qu’il 
devienne d’abord, pleinement homme puisque Dieu lui-
même en s’incarnant nous a indiqué cette voie. Le 
dogme de l’Incarnation nous montre qu’il est pleinement 
un point de départ . Mais tout comme Jésus, c’est bien 
du Nouvel Homme dépouillé de tout, dont il s’agit, celui 
qui abandonne finalement jusqu’à sa propre volonté, 
celle qui l’a fait chuter, pour l’offrir à Dieu tout comme 
Jésus l’a fait au jardin de Gethsémani « Père, si tu voulais 

éloigner de moi cette coupe ! Toutefois, que ma volonté ne se fasse pas, mais la tienne. » Lc 22, 42, 
et ainsi accomplir ce que saint Paul déclare dans Galates 2 « Je vis, mais ce n’est plus moi, c’est le 
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Christ qui vit en moi. Ce que je vis aujourd’hui dans la chair, je le vis dans la foi au Fils de Dieu qui 
m’a aimé et s’est livré lui-même pour moi. » Ga 2,20  

Laissons le Christ vivre en nous, demandons cette grâce à l’Esprit Saint, pour que par Lui, et avec 
Lui, nous devenions de « petits Christ », parce que voilà, la Voie de la Sainteté celle finalement où 
nous sommes invités à entrer et soulignée par Saint Irénée.  

L’Incarnation commence avec l’Annonciation, le “oui” de Marie, c’est bien par elle, par son Fiat 
que le salut est arrivé ! 

 
• « Le Oui de Marie » 

 
Pour porter ce Fils au monde, Père Éternel a voulu une femme exceptionnelle ! Alors Il l’a 
préparée dans le secret, dans le silence de son cœur ! Comme un jardinier, Il a cultivé 

patiemment la terre, Il a planté une petite graine, Il l’a 
arrosée, Il a pris tendrement soin d’elle … la tige a poussé tout 
doucement. Elle a grandi en sagesse et en douceur… un 
bouton est apparu et une rose d’un cœur pur et d’une beauté 
sans pareil, au parfum unique, inégalable, a éclot ! Observant 
tout le soin attentionné et aimant, qu’elle avait reçu, comme Il 
l’avait choyée tout ce temps, cette rose majestueuse, si 
choyée, est tombée « amoureuse » de Lui. Dans sa grande 
humilité, elle a appelé- désiré dans son cœur la naissance de 
ce Sauveur que Son peuple attendait. Et là, par l’action du 
Saint Esprit, Il est venu cueillir cette âme qui laissait, 
parfaitement, pénétrer la Lumière qu’Il voulait offrir au 

monde ! Il lui a fait le don immense de la choisir pour Mère de Son Fils Bien Aimé, elle, cette 
jeune fille toute simple de Nazareth. Celle qui était jeune, pauvre, humble, fidèle et confiante, est 
alors devenue un vase pur et transparent.  
Cette Vierge au Cœur Immaculé est devenue Son réceptacle choisi, un diamant très pur laissant 
passer toute la Lumière, Celle du Sauveur qu’Il 
souhaitait tant donner au monde.   
Dès l’enfance, elle a écouté Sa parole, elle s’en 
est nourrie, a grandi avec, elle s’est consacrée 
totalement à son Dieu d’Amour, cœur et âme et 
même corps virginal. Elle ne souhaitait 
ardemment qu’une seule chose, l’union 
suprême avec Lui, son Seigneur. Cette petite 
servante est devenue la figure du Temple 
portant en elle, le Saint des Saints : le Christ, 
chair de sa chair unie substantiellement, par 
l’Esprit, au Verbe, Parole du Père !  
Ce lieu solennel dans lequel, le Seigneur va 
grandir et où leurs Cœurs celui de la Mère et du 
Fils seront unis à jamais.  
Cette union parfaite des Cœurs de Marie et 
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Jésus est source de Joie et de d’immenses bienfaits pour nous.  
Marie, en nous accueillant dans ton cœur de Mère, Tu nous ouvres au Cœur Béni de ton Fils et Tu 
nous conduis directement dans ce Sanctuaire divin de l’Amour infini qu’est le Sacré Cœur de 
Jésus et par la même au cœur de la Trinité 
Je te salue Marie, Vierge très pure, conçue sans péché, sois bénie pour ton « Oui » inouï. Grâce à 
toi, le Monde a connu le Salut et la Miséricorde ! Alléluia ! 
Ô Cœur Immaculé de Marie, Reine du Ciel et de la Terre, Mère de miséricorde et Refuge des 
pécheurs, par ton cœur de Mère Immaculée, nous venons devant toi pour nous consacrer au 
divin Cœur Sacré de ton Fils Jésus-Christ notre seul et unique Sauveur. « O Cœurs d’amour, Cœurs 
unis pour toujours dans l’Amour, Donnez-moi la grâce de Vous aimer toujours et aidez-moi à Vous 
faire aimer. Recueillez en Vous mon pauvre cœur blessé et rendez-le-moi seulement quand il sera 
devenu un feu ardent de Votre Amour. » 
 
 
 
 

II- 2nd Avènement : « Il reviendra dans la gloire, pour 
juger les vivants et les morts ; et son règne n’aura 
pas de fin. »  

 

• *Fin du monde, fin des temps, apocalypse, eschatologie...  Quel 
est la différence entre tous ces termes ? 

L’« Eschatologie » (du grec eschatos, « dernier »), qui fait partie de la théologie, est l’étude de la 
fin des temps et de la fin du monde qui achèvera l’Histoire sur terre. 

On distingue une eschatologie personnelle - 
la mort de chacun - et une eschatologie de 
toute l’humanité, qui est la fin de l’Histoire. 
Cette eschatologie collective intéresse aussi 
chacun, car elle sera précédée de signes de 
la fin des temps : famines, tremblements de 
terre, faux prophètes (Mt 24, 5-8) ... Ce qui 
se passe après notre mort - avec le 
jugement particulier qui nous conduira au 
Ciel, au purgatoire ou en enfer - ne relève 
pas de l’eschatologie mais de ce qu’on 
appelle les fins dernières. 

Autrement dit, l’Histoire concerne le destin 
terrestre de l’humanité. Et l’eschatologie, 
les événements des derniers temps, avant le 
retour en gloire du Christ, sa Parousie, la 
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résurrection des corps et le Jugement dernier, qui confirmera le jugement particulier. Il est 
important que l’Église catholique parle de ces sujets, sinon les gens continueront désespérément 
à chercher. 

• Mais l’Église ne parle guère de la fin des temps... 

Si l’Église, les théologiens ne proposent pas de réponses, en 
utilisant l’Écriture, les Pères de l’église, la Tradition, la raison et la 
foi comme saint Bonaventure, les gens iront chercher des 
réponses ailleurs :  New Age, sectes, rêves de retour au Premier 
Jardin etc… 

Alors que nous savons, nous chrétiens, qu’il y a un Deuxième 
Jardin, qui n’est pas une reconstitution de l’Eden, mais le jardin de 
la Résurrection, d’où Marie Madeleine, envoyée pour être 
l’Apôtre des apôtres.  

En Occident, nous sommes sans doute plus sensibles à l’humanité du Christ, et en Orient, à sa 
divinité. Il faut tenir les deux visages, bien sûr. Notre tentation, en occident, c’est l’arianisme : 
réduire le message chrétien à un pur message temporel. Et surtout, ne pas trop penser à la fin de 
l’Histoire ! 

« Selon saint Paul, c’est au cœur de l’apostasie que surviendra l’Antichrist. Il y aura une 
persécution plus radicale et planétaire des chrétiens »  

* Famille chrétienne 19-11-2020 Marie-Catherine d'Hausen 

 
C’est bien la Bible qui nous le dit et le répète. Le Seigneur vient !  
 

• Le Christ nous promet son retour : Maranatha ! 
 
“Quand je serai parti vous préparer une place, je 
reviendrai et je vous emmènerai auprès de moi, afin 
que là où je suis, vous soyez, vous aussi.” (Jean 14, 3) 
« Maranatha ! » - Notre Seigneur, viens (1 Corinthiens 
16, 22) 
“Et celui qui donne ce témoignage déclare : « Oui, je 
viens sans tarder. » – Amen ! Viens, Seigneur Jésus 
!”(Apocalypse 22, 20) 
La seconde venue de Christ est très fréquemment et 
très clairement enseignée dans l'Écriture. Christ 
reviendra en personne, dans son corps de gloire (Ph 3 
: 20-21 ; Mt 24 : 30 ; Mt 25 : 31), selon sa promesse 
(Jean 14 : 2-3). Son retour est l'espérance des 
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croyants (Tit 2 :13 ; Hé 9 : 28 ; 2 Ti 4 : 8) ; il est certain même si le Seigneur semble tarder (2 Pi 3 : 
3-10 ; Hé 10 : 37). 
 

• Le temps du jugement dernier 
 
“ [...] du haut du ciel, le Seigneur Jésus se révélera avec les anges, messagers de sa puissance, 
dans le feu flamboyant ; alors il fera justice contre ceux qui ignorent Dieu et à ceux qui n’obéissent 
pas à l’Évangile de notre Seigneur Jésus.”(2 Thessaloniciens 1, 7-8) 
“Celui qui a honte de moi et de mes paroles dans cette génération adultère et pécheresse, le Fils 
de l’homme aussi aura honte de lui, quand il viendra dans la gloire de son Père avec les saints 
anges.” (Marc 8, 38) 
“Car le Fils de l’homme va venir avec ses anges dans la gloire de son Père ; alors il rendra à chacun 
selon sa conduite.” (Matthieu 16, 27) 

• Se tenir prêt 
 
“Veillez donc, car vous ne savez pas quel jour votre Seigneur vient.” (Matthieu 24, 42) 
“Vous le savez : c’est le moment, l’heure est déjà venue de sortir de votre sommeil. Car le salut est 
plus près de nous maintenant qu’à 
l’époque où nous sommes devenus 
croyants. La nuit est bientôt finie, le 
jour est tout proche. Rejetons les 
œuvres des ténèbres, revêtons-nous 
des armes de la lumière.”(Romains 
13, 11-12) 
“Quant à ce jour et à cette heure-là, 
nul ne les connaît, pas même les 
anges des cieux, pas même le Fils, 
mais seulement le Père, et lui 
seul.” (Matthieu 24, 36) 
“Prenez patience, vous aussi, et tenez 
ferme car la venue du Seigneur est proche.” (Jacques 5, 8) 
“Cependant le jour du Seigneur viendra, comme un voleur. Alors les cieux disparaîtront avec 
fracas, les éléments embrasés seront dissous, la terre, avec tout ce qu’on a fait ici-bas, ne pourra y 
échapper.” (2 Pierre 3, 10) 

• Un monde nouveau 
 
“Alors j’ai vu un ciel nouveau et une terre nouvelle, car le premier ciel et la première terre s’en 
étaient allés et, de mer, il n’y en a plus.” (Apocalypse 21, 1) 
“Il y aura des signes dans le soleil, la lune et les étoiles. Sur terre, les nations seront affolées et 
désemparées par le fracas de la mer et des flots. Les hommes mourront de peur dans l’attente de 
ce qui doit arriver au monde, car les puissances des cieux seront ébranlées. Alors, on verra le Fils 
de l’homme venir dans une nuée, avec puissance et grande gloire.” (Luc 21, 25-27) 
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• Que dit l’Église catholique sur le déroulement de la fin des temps et selon 
quelles sources ? 

L’Église parle d’un premier avènement du Christ, pauvre, mis à mort et ressuscité. Et d’un second 
avènement, la Parousie, quand il reviendra en gloire, à la fin des temps, pour juger les vivants et 
les morts. Les sources de l’eschatologie, se trouvent principalement dans les Évangiles, 
l’Apocalypse de Jean, les épîtres de Paul et de Pierre, qui permettent d’en décrire les acteurs et le 
déroulement, et d’esquisser une théologie de l’Histoire. 

Chez les Pères aussi, tel saint Irénée, ou chez Hippolyte de Rome, et dans toute la Tradition de 
l’Église, ainsi que chez les mystiques. Saint Paul est une des sources les plus riches. Il nous dit qu’il 
y aura l’apostasie (l’abandon public de la foi), l’homme du péché, celui que saint Jean appelle 
l’Antichrist (Antéchrist), la grande épreuve, puis le retour du Christ, la Parousie. 

 
Pourtant, le jour n’est pas encore là nous dit saint Paul :  
 

• Le jour n'est pas encore là 

« Pour ce qui concerne l'avènement de 
notre Seigneur Jésus Christ et notre 
réunion avec lui, nous vous prions, frères, 
2 de ne pas vous laisser facilement 
ébranler dans votre bon sens, et de ne 
pas vous laisser troubler, soit par quelque 
inspiration, soit par quelque parole, ou 
par quelque lettre qu'on dirait venir de 
nous, comme si le jour du Seigneur était 
déjà là. » ( 2 Thessaloniciens 2.1-2) 

Le Pape Benoit XVI, lors de son audience 
générale du 12 novembre 2008, nous 
explique ce que nous dit Paul dans 

Thessaloniciens : « C'est probablement en l'an 52 que Paul a écrit la première de ses lettres, la 
première Lettre aux Thessaloniciens, où il parle de ce retour de Jésus, appelé parousie, avent, 
présence nouvelle, définitive et manifeste (cf. 4, 13-18). Aux Thessaloniciens, qui ont leurs doutes 
et leurs problèmes, l'Apôtre écrit ainsi :  "Jésus, nous le croyons, est mort et ressuscité ; de même, 
nous le croyons, ceux qui se sont endormis, Dieu, à cause de Jésus, les emmènera avec son Fils" (4, 
14). Et il poursuit :  "Les morts unis au Christ ressusciteront d'abord. Ensuite, nous les vivants, nous 
qui sommes encore là, nous serons emportés sur les nuées du ciel, en même temps qu'eux, à la 
rencontre du Seigneur. Ainsi, nous serons pour toujours avec le Seigneur" (4, 16-17). Paul décrit 
la parousie du Christ avec un ton très vif et avec des images symboliques qui transmettent 
cependant un message simple et profond :  à la fin nous serons toujours avec le Seigneur. Tel est, 
au-delà des images, le message essentiel :  notre avenir est "être avec le Seigneur"; en tant que 
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croyants dans notre vie nous sommes déjà avec le Seigneur; notre avenir, la vie éternelle, est déjà 
commencé. 
 

• Les symboles et les termes  
 
« Que personne ne vous séduise d'aucune manière ; car il faut que l'apostasie soit arrivée 
auparavant, et qu'on ait vu paraître l'homme du péché, le fils de la perdition, 4l'adversaire qui 
s'élève au-dessus de tout ce qu'on appelle Dieu ou de ce qu'on adore, jusqu'à s'asseoir dans le 
temple de Dieu, se proclamant lui-même Dieu. 5Ne vous souvenez-vous pas que je vous disais ces 
choses, lorsque j'étais encore chez vous ? 6Et maintenant vous savez ce qui le retient, afin qu'il ne 
paraisse qu'en son temps. 7Car le mystère de l'iniquité agit déjà ; il faut seulement que celui qui le 
retient encore ait disparu. 8Et alors paraîtra l'impie, que le Seigneur Jésus détruira par le souffle de 
sa bouche, et qu'il anéantira par l'éclat de son avènement. » (2 Thessaloniciens 2.3-8) 

Benoit XVI continue « Dans la deuxième Lettre aux 
Thessaloniciens, Paul change la perspective ; il parle 
des événements négatifs qui devront précéder 
l'événement final et conclusif. Il ne faut pas se laisser 
tromper - dit-il - comme si le jour du Seigneur était 
vraiment imminent, selon un calcul chronologique 
:  "Frères, nous voulons vous demander une chose, au 
sujet de notre Seigneur Jésus Christ et de notre 
rassemblement auprès de lui :  si on nous attribue une 
révélation, une parole ou une lettre prétendant que le 

jour du Seigneur est arrivé, n'allez pas aussitôt perdre la tête, ne vous laissez pas effrayer. Ne 
laissez personne vous égarer d'aucune manière" (2, 1-3). La suite de ce texte annonce qu'avant 
l'arrivée du Seigneur il y aura l'apostasie et que devra se révéler "l'homme de l'impiété", le "fils de 
perdition" (2, 3), qui n'est pas mieux défini et que la tradition appellera par la suite l'antéchrist. 
Mais l'intention de cette lettre de saint Paul est avant tout pratique ; il écrit :  "Et quand nous 
étions chez vous, nous vous donnions cette consigne :  si quelqu'un ne veut pas travailler qu'il ne 
mange pas non plus. Or, nous apprenons que certains parmi vous vivent dans l'oisiveté, affairés 
sans rien faire. A ceux-là nous adressons dans le Seigneur Jésus Christ cet ordre et cet appel 
:  qu'ils travaillent dans le calme pour manger le pain qu'ils auront gagné" (3, 10-12). En d'autres 
termes, l'attente de la parousie de Jésus ne dispense pas de l'engagement dans ce monde, mais au 
contraire crée une responsabilité devant le Juge divin à propos de nos actions dans ce monde. 
C'est justement ainsi que grandit notre responsabilité de travailler dans et pour ce monde. Nous 
verrons la même chose dimanche prochain dans l'évangile des talents, où le Seigneur nous dit qu'il 
nous a confié des talents à tous et que le Juge en demandera des comptes en disant :  Avez-vous 
porté du fruit ? L'attente du retour implique donc une responsabilité pour ce monde. » 
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• Les signes annonciateurs du retour de Christ selon saint Paul et notre 
temps ? 

a) Faits physiques et tangibles 

• Calamités : tremblements de terre, famines, guerres, soulèvements (Mt 24 :6-7 ; Lu 21 : 9-
11). Si de tels phénomènes ont existé de tout temps, l'intensification de chacun d'eux et 
surtout la simultanéité de tous les éléments constituent des signes caractéristiques. 

• De plus, Jésus-Christ a annoncé que les hommes entendraient parler de ces phénomènes 
(Mt 24 :6) même sans y assister 
personnellement. Le développement des 
moyens d'information permet précisément de 
prendre connaissance rapidement 
d'événements même très éloignés. 
• Jérusalem affranchie de la domination des 
nations (cf. Luc 21 :24). Ce fait est lié à la 
reconstitution d'Israël comme nation, 

b) Faits spirituels et moraux 

• L'Évangile annoncé dans le monde entier (Mt 24 :14) 
• Apparition de nombreux mouvements d'erreur se réclamant de Christ (Mt 24 :5, Mt 24 

:11, Mt 24 :24 ; 2 Pi 2 :1-2) 
• Abandon de la foi (= apostasie) et recherche de nouvelles doctrines non chrétiennes (1 Ti 

4 :1 ; 2 Ti 4 :3-4 ; 2 Th 2 :1-3)  
• Angoisse face à l'avenir (Luc 21 :25-26). 

 

• Quelles attitudes devons-nous donc avoir face à cette parousie ? 

 
Le Pape Benoit XVI nous éclaire à ce sujet :  voici en effet, ce qu’il répond dans son audience du 
12 novembre 2008 : « quelles sont les attitudes fondamentales du chrétien face aux choses 
ultimes :  la mort, la fin du monde ?  
- La première attitude est la certitude que Jésus est ressuscité, est avec le Père et est ainsi 
justement avec nous, pour toujours. Et personne n'est plus fort que le Christ, parce qu'il est avec le 
Père, parce qu'il est avec nous. Nous nous sentons ainsi plus sûrs, libérés de la peur. Cela était un 
effet essentiel de la prédication chrétienne. La peur des esprits, des divinités était répandue dans 
tout le monde antique. Et aujourd'hui également les missionnaires trouvent la peur des esprits, 
des puissance négatives qui nous menacent, mêlés à de nombreux éléments positifs des religions 
naturelles. Le Christ vit, a vaincu la mort et a vaincu tous ces pouvoirs. Nous vivons dans cette 
certitude, dans cette liberté, dans cette joie. C'est le premier aspect de notre vie concernant 
l'avenir. 
-En deuxième lieu la certitude que le Christ est avec moi. Et comme dans le Christ le monde à venir 
est déjà commencé, cela nous donne aussi la certitude de l'espérance. L'avenir n'est pas un trou 
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noir dans lequel personne ne s'oriente. Il n'en est pas ainsi. Sans le Christ, l'avenir est sombre 
même pour le monde d'aujourd'hui, il y a une 
grande crainte de l'avenir. Le chrétien sait que la 
lumière du Christ est plus forte, aussi vit-il dans 
une espérance qui n'est pas vague, dans une 
espérance qui donne de l'assurance et du courage 
pour affronter l'avenir. 
-Enfin, la troisième attitude. Le Juge qui revient - 
il est juge et sauveur en même temps - nous a 
laissé l'engagement de vivre dans ce monde selon 
son mode de vie. Il nous a remis ses talents. Aussi notre troisième attitude est-elle :  une 
responsabilité pour le monde, pour nos frères face au Christ, et en même temps également une 
certitude de sa miséricorde. Les deux choses sont importantes. Nous ne vivons pas comme si le 
bien et le mal étaient égaux, parce que Dieu seul peut être miséricordieux. Il serait trompeur de 
dire cela. En réalité, nous vivons dans une grande responsabilité. Nous avons nos talents, nous 
sommes chargés de travailler pour que ce monde s'ouvre au Christ, soit renouvelé. Mais même en 
travaillant et en sachant dans notre responsabilité que Dieu est un vrai juge, nous sommes 
également certains que ce juge est bon, nous connaissons son visage, le visage du Christ 
ressuscité, du Christ crucifié pour nous. Aussi pouvons-nous être sûrs de sa bonté et 
aller de l'avant avec un grand courage. »  
 

• Et l’Apocalypse : Révélation ? 

Le Père Patrick de Laubier nous éclaire sur ce sujet :  

Qui était le Père Patrick de Laubier 
Décédé en 2016, le Père Patrick de Laubier, docteur en sciences politiques, a été plus de vingt-cinq ans professeur de 
sociologie à l’université de Genève, puis professeur à l’Institut politique Léon-Harmel. Ordonné prêtre par Jean-Paul 
II à Rome, le 13 mai 2001, il était incardiné dans le diocèse de Rome. Il est l’auteur d’une quinzaine de livres parmi 
lesquels Le Temps de la fin des temps (F.-X. de Guibert, 1994), qui porte aussi sur l’eschatologie. 
  

René Girard nous dit dans un article de famille chrétienne du 28 décembre 2002 « Si l’Église 
parlait de l’Apocalypse, cela aurait un impact prodigieux ». Qui est donc l’Antichrist ? 

« Il ne faut pas confondre l’Antichrist avec le 
« prince de ce monde ». Il n’est pas Satan, mais un 
homme entièrement sous l’influence de Satan. Et 
selon une mystique contemporaine, Maria 
Valtorta, l’Antichrist ne sera pas un roi, mais un 
spirituel. Un Judas plutôt qu’un Néron, qui se 
ferait le héraut d’une sorte de philanthropie, d’un 
christianisme sans Christ. Et nous pourrions être, 
aujourd’hui, dans la période des précurseurs de 

l’Antichrist. » 
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- Les précurseurs de l’Antichrist ? 

« On ne peut s’empêcher de penser à un Staline, cet ancien séminariste orthodoxe, et à un Hitler, 
ce fanatique qui voulait exterminer tous les juifs. Ils ont des millions de morts sur la conscience. 
Cela a quelque chose de surhumain, de diabolique. 

Selon saint Paul, c’est au cœur de l’apostasie que surviendra L’Antichrist, que suivra le plus grand 
nombre, même une partie du clergé. Et il y aura une persécution plus radicale et planétaire des 
chrétiens. Or, l’apostasie ne se déploie-t-elle pas sous nos yeux depuis quarante ans de manière 
spectaculaire ? » 

  

- Au XXe siècle et au début du XXIe siècle, des signes eschatologiques 
ne sont-ils pas déjà apparus ?  

« On ne veut plus de ce que Dieu a fait à Son image, mais faire une autre image » 

« Certainement. Nous avons déjà évoqué le nazisme et le communisme, le terrorisme aussi... Mais 
il y a un autre signe, très important : l’abandon, la négation, le non-respect de la nature humaine. 
On la nie, on veut la reconstruire, être comme des dieux, récréer l’être, le transhumanisme, le 
wokisme … en sont des grands signes. On ne veut plus de ce que Dieu a fait à son image, mais 
faire une autre image. Là aussi, des forces diaboliques entrent en jeu. « Mais là où le péché 
abonde, la grâce surabonde. » 

 

- Et l’Apocalypse, comment faut-il la lire ? 

 

« Elle mérite une attention toute particulière et spéciale. Elle évoque, avec une imagerie très riche, 
l’Histoire du monde et de l’Église qui se déploie 
sous nos yeux. Une lecture historique de 
l’Apocalypse montre l’Église primitive en proie 
aux persécutions romaines et agitée de conflits. 
Une lecture allégorique, plus vaste, décrit, dans 
une vision surnaturelle très imagée, le 
déroulement de l’Histoire, avec les trois Cités : 
Babylone, cité du péché ; Jérusalem, cité sainte 
; et une troisième cité, humaine, enjeu du 
combat entre Dieu et Satan, avec une foule de 

personnages qui entourent l’Agneau. Les deux approches sont complémentaires. 
L’Apocalypse prophétise la fin de l’Histoire. Mais contrairement à ce qu’on imagine généralement, 
elle n’est pas une catastrophe, mais une bonne nouvelle, un aboutissement merveilleux, après une 
prodigieuse et cruelle épopée. Elle annonce le retour du Christ, Époux de l’Église, et de chacun de 
nous. » Cette révélation de Jésus Christ en l’Homme est une invitation de toute l’humanité aux 
noces de l’Agneau. « Maranatha ! Viens, Seigneur Jésus ! »   
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- Pourquoi faut-il éviter de chercher à dater ? 

« « Aux yeux de Dieu, mille ans sont comme un jour », dit l’Écriture. En outre, selon l’Évangile, 
cette date, le Père seul la connaît, pas même le Fils. Et psychologiquement, une minute peut 
sembler durer un siècle.  

Enfin, dans la vie du Christ, il y a comme une accélération, avec des événements de plus en plus en 
plus importants dans un temps de plus en plus réduit : trente ans de vie cachée, trois ans de vie 
publique, trois jours de la Passion, trois heures d’agonie... On peut supposer que l’Histoire 
connaîtra semblable accélération. » 

Mais plus profondément encore, il ne faut pas chercher de dates parce que la liberté de l’Homme 
et surtout la Providence de Dieu peuvent changer toute chose. Nos prières peuvent tout 
changer ! La Vierge Marie nous le répète lors de toutes ces apparitions, « mais priez mes enfants, 
priez, mon Fils se laisse toucher » et à travers le Fils s’est bien le Père, notre Père, que nous 
implorons ! » 

Alors l’ère de paix, dont parle Saint Bonaventure et la Vierge, à Fatima qui adviendrait après 
l’Antichrist pourrait bien voir le jour, plus rapidement, qu’imaginée ultérieurement. Ce ne serait 
pas une paix à la manière de l’Onu, mais la paix que Paul VI, dans un mémorable et magnifique 
discours à Noël 1975, a appelé la « civilisation de l’amour ». Il dépend donc de nous, de notre 
persévérance dans la prière et dans nos oeuvres, d’accélérer l’avènement de la « Civilisation de 
l’Amour ». 

 

• La « civilisation de l’amour » ? en même temps que l’Antichrist et 
l’apostasie ? 

En effet, car le bon grain croît, inextricablement mêlé, à l’ivraie.  

Cette « civilisation de l’amour » annonce un monde finalement chrétien. Jean-Paul II en l’a 
beaucoup évoqué et Benoît XVI aussi. Son 
encyclique « Caritas in Veritate » pourrait en 
être la « constitution ». Parvenir à appliquer 
cette encyclique à toute la terre, ce serait la 
« civilisation de l’amour ».  

Marthe Robin l’annonce aussi en parlant de la 
« Pentecôte d’Amour » et déclare : « étendre sur 
la terre le règne de la vérité et de l'amour, voilà ma 
mission. Je voudrais ne laisser comme trace de mon 
passage ici-bas qu'une traînée lumineuse de vérité 
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et un grand incendie d'amour divin. » ainsi que le mystique Léandre Lachance à travers les messages 
reçus et donnés par Jésus : 

MESSAGE DE J ÉSUS À LÉANDRE LACHANCE, LE 16 JANVIER 1997 (VOL. 1, NO. 40) 
[…] « Toi et Moi, toi avec Moi, nous sommes à l’aurore de la plus belle des histoires du monde. 
Demeure en Moi, comme Moi, Je suis toujours avec toi. Arrête-toi et prend conscience combien 
l’Amour t’aime, et ainsi tu deviens l’Amour. Follement, Je t’aime. » 

PROPHÉTIE DE JEAN-PAUL II, NEUF MOIS PLUS TARD, LE 19 NOVEMBRE 1997 
« L’Amour de Dieu enveloppera le nouveau siècle. Ce sera comme un temps de grâce, comme 
l’accomplissement d’un dessein d’amour pour toute l’humanité et pour chacun de nous… N’ayons 
pas peur ! Ce n’est pas un vieux monde qui se termine, c’est un Nouveau Monde qui commence. 
Une nouvelle aurore semble naître dans le ciel de l’histoire. » 

Écoutons l’Enfant Jésus lorsqu’il dit à Henri le 29 octobre 2004, à 15 h 30 : « Ces temps-ci, vous 
aussi, vous traversez le désert avec 
sa douleur, son aridité́ mais 
bientôt, Je vous introduirai dans 
une ère nouvelle, vers une Terre 
nouvelle, un Canaan nouveau, vers 
une Jérusalem Céleste pour une 
civilisation de l’Amour. Moi, votre 
Roi d’Amour Eucharistique, Je vous 
le dis : J’ai soif des âmes ! J’ai soif 
de vos réparations. Étanchez Ma 
Soif comme la Samaritaine qui Me 
donna à boire. Je réclame vos 
cœurs, offrez-les-Moi. Je suis le 
Pain de Vie, la Nourriture Nouvelle 
pour votre âme. » 

Après cette période de paix annoncée, il y aurait alors l’ultime et terrible épreuve qui précéderait 
immédiatement le retour du Christ en Gloire.  

 
• Si le Christ revenait demain, serions-nous prêts ? 

 
C’est une vraie question qui devrait être sur nos lèvres et surtout dans notre cœur ? suis-je prêt si 
Jésus revient aujourd’hui ? Saint Luc nous pose la question : « Je vous le déclare : bien vite, il leur 
fera justice. Cependant, le Fils de l’homme, quand il viendra, trouvera-t-il la foi sur la terre ? » 
alors préparons nous, préparons nos cœurs, rapprochons-nous de Jésus et allons L’adorer à la 
crèche comme les petits bergers et les rois mages, suivons l’Etoile du Matin qu’est notre Maman 
Marie, appelons l’Esprit Saint dans nos Cœurs pour qu’Il nous inonde de ses dons en ce temps 
favorables ! Prêtons l’oreille à ce que nous disent les vrais mystiques et les prophètes qui 
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annoncent sans faille et malgré les persécutions, le retour Glorieux du Christ, aidons-les et 
encourageons-les, donnons leur 
main forte autant que nous le 
pouvons.  
 
Pour nous préparer à l'avènement 
de son Royaume, veillons et 
prions sans relâche dans la 
confiance et l’espérance pour le 
retour du Seigneur :  “Veillez 
donc” nous dit la Bible. 
Écoutons notre Seigneur jésus 
lorsqu’Il dit ses mots à Henri le 13 
mai 2003 

« Sachez, vous ouvrir ! Ouvrez vos 
cœurs à tout Mon Amour. Je ne vais pas tarder à tout déverser, surtout à déverser sur vous tout 
Amour, recevez, partagez, donnez et faites fructifier. Écoutez ! Vous avez des oreilles tendez-les ! 
Vous avez des mains ouvrez-les !  

Mon Cœur, ce soir est grand ouvert, la Plaie de Mon Côté Sacré aussi pour toute la fidélité ́que 
vous avez eu et pour toute l’obéissance que vous portez ! » « Écoutez ! Sachez souvent vous taire, 
faire silence afin que s’ouvrent vos cœurs. Car étant dans Mon Cœur, proche de Moi, Je Me fonds 
en vous, et à travers vous par le Plan Divin du Père, votre Tendre Papa, Je collabore afin que règne 
Mon Divin Cœur et que triomphe le Cœur de Ma Divine Mère. Ce que Je vous demande, c’est de 
vous préparer à travers la prière et l’abandon. Continuez de faire pénitence ! De mettre le genou à 
terre ! Pénitence ! Pénitence ! Pénitence ! Toutes les prières que vous M’adressez, Je les reçois en 
Mon Cœur et Je déverse ensuite sur vous tout Mon Amour. Amour ! Amour ! Amour ! Paix ! Paix ! 
Paix ! Pardon ! Pardon ! Pardon ! C’est Mon Cœur ! Vous oubliez encore ces trois mots ! Amour, 
Paix et Pardon, gardez-les ! 
La Miséricorde est proche. Le Pardon, apprenez-le ! Écrivez-le ! L’Amour vivez-le ! La joie, gardez-
la ! » 

Et entendons aussi son appel du 24 juillet 2003 :  

« Confiance ! Patience ! Redoublez de prières ! Le trésor est précieux et très cher ! Conservez-le ! 
Cachez-le ! Mais il vous sera enlevé.́ En attendant : Courage ! Courage ! Courage ! 
Tressez encore la couronne de réparation. Vivez chaque Message avec Amour ! Écrivez dans le 
livre de votre vie le mot : Confiance. Avec tout l’Amour de Mon Cœur Je vous renouvelle ! Patience 
! Je vous fortifie ! Fleurissez ! Tout près de la Croix, au pied de la Croix ! Courage ! 
Avec Amour. Amen. Viens Seigneur Jésus »  

La prière et l’abandon nous aident à rester éveillés et à guetter le retour du Christ.  
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Tournons vers le cœur de Jésus et celui de sa mère comme il l’a encore dit le 6 aout 2023 à Henri : 
« Les heures les plus sombres sont sur le point d'arriver Mon Doux Prophète, et Mon Peuple 
n’entend toujours pas le cri d’alarme. Mon peuple, montez-en vous-mêmes, déracinez les ombres 
qui vous lient à des attaches mondaines. La balafre de l'ultime épreuve mondiale vous expropriera 
de tout. Je vous ai envoyé ́Ma Mère, dans la plus grande de Mes Nuées où vous pouvez trouver et 
voir Mon Cœur Sacerdotal. Que faites-vous ?  

Par Ses yeux maternels, apprenez à Me connaitre et par Son Cœur à M’aimer. Que faites-vous ? 
C’est sur la croix que vous verrez s’opérer la régénération. Elle vous redonnera la ressemblance au 
Cœur Sacerdotal. Si vous regardez cette Croix, vous retrouverez la brillance. Mon peuple, prenez la 
Main de Celle que J’ai envoyé ́vers vous, Elle est venue de loin. Elle est descendue sur cette terre 
vous visiter. Si vous prenez Sa Main, vous aurez le courage de surpasser la tentation des lumières 
mondaines qui éclipses la Vraie Lumière. Les signes des temps sonnent le glas et l’on voit la 
Réalisation du Grand Message de Réparation qui est la conclusion de toutes les Apparitions sur 
terre. Pourquoi ? Pourquoi Mon Peuple, restez-vous aussi loin de Moi ? » 

Choisissons donc, avec 
Saint Louis Grignon de 
Montfort, Marie 
comme Guide et 
Mère car nous le 
savons « à la fin son 
Cœur Immaculé 
triomphera ». 

« Je te choisis 
aujourd’hui, ô Marie, 
en présence de toute la 
Cour Céleste, pour ma 
Mère et ma Reine. Je te 
livre et consacre, en 
toute soumission et 
amour, mon corps et 
mon âme, mes biens 
intérieurs et extérieurs, 
et la valeur même de 
mes bonnes actions 
passées, présentes et 
futures, te laissant un 
entier et plein droit de 
disposer de moi et de tout ce qui m’appartient, sans exception, selon ton bon plaisir, à la plus 
grande Gloire de Dieu, dans le temps et l’éternité. Amen.  
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Prières 
 
 Par le OUI de Marie : Léandre Lachance 
 
Par le oui de Marie, j’entre dans mon oui à Dieu. 
Oui, Seigneur, j’accueille Ton amour et je me laisse aimer. 
Très Sainte Trinité : Père, Fils et Saint-Esprit, 
je Vous adore de tout mon être ! 
Oui, Jésus, j’ai confiance en Toi ! 
Oui, Père, je m’accepte tel que je suis, 
j’accueille ma petitesse 
et j’accepte de me laisser transformer par Toi. 
Je Te donne mes faiblesses et mes limites. 
Oh, Christ viens vivre en moi ! 

Jésus, fais couler Ton Précieux Sang dans 
toutes mes blessures. 
Père, j’accueille Ta Miséricorde qui vient guérir 
ma misère. 
Oui, Père, j’accepte les autres tels qu’ils sont, 
sans vouloir les changer. 
Je Te confie totalement chacun et chacune, 
afin que Tu t’en occupes. 
Oui, Père, j’accepte les évènements tels qu’ils 
sont, 
bons ou mauvais. 
Je Te donne toutes les clefs de ma vie 
pour que Tu la conduises. 
Oui, je crois que Tu prends soin de toute ma 
vie 
jusqu’au moindre détail. 

Oui, Jésus, j’accepte de Te mettre à la première place 
et d’être centré sur Toi. 
Oui, Saint-Esprit, je T’ouvre tout grand mon cœur, 
remplis-moi de Toi ! 
Oui, mon Père, je m’abandonne à Toi, 
que Ta Volonté soit faite et non la mienne ! 
Prends le contrôle de ma vie. 
Père, entre Tes mains, je remets mon esprit ! 
AMEN. 
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Prière devant la crèche 

Ô Jésus, petit enfant dans la crèche, je crois que Vous êtes le 
Fils de Dieu : j'espère en Vous, parce que je sais que Vous êtes 
venu pour nous sauver, pour nous ouvrir le Ciel. 

Ô bon Jésus, prenez mon cœur, je Vous le donne. Aidez-moi 
à obéir à Votre sainte volonté́. 
Ô Marie, priez pour moi afin que mon cœur puisse s'enrichir 
des trésors de la grâce et se remplir de toutes les vertus. Ô, 
Saint Joseph, aidez-moi à préparer mon cœur qui est destiné 
à être la demeure du divin Enfant. Jésus, je Vous aime de tout 
mon cœur et je veux toujours Vous aimer. Amen 

 
Prière de l’Angelus  
 

D. L’ange du Seigneur apporta l’annonce à Marie. 
C. Et elle a conçu du Saint-Esprit. 
Je vous salue, Marie … 
D. Voici la servante du Seigneur. 
C. Qu’il me soit fait selon ta parole. 
Je vous salue, Marie … 
D. Et le Verbe s’est fait chair. 
C. Et il a habité parmi nous. 
Je vous salue, Marie … 
D. Prie pour nous, Sainte Mère de 
Dieu. 
C. Afin que nous soyons rendus dignes 
des promesses du Christ. 
Prions : 
Que ta grâce, Seigneur notre Père, se 
répande en nos cœurs ; par le 
message de l'ange, tu nous as fait 
connaître l'incarnation de ton Fils 
bien-aimé. Conduis-nous par sa 
passion et par sa croix, avec le secours 
de la Vierge Marie, jusqu'à la gloire de 
la résurrection. Par Jésus, le Christ, 
notre Seigneur. 
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Seigneur Jésus Christ, Hâte ton retour sur terre 
 
" Père éternel et tout puissant, 
Dans la communion de tous les saints,  
Avec tous les esprits célestes et terrestres qui t'adorent,  
Au nom de ta miséricorde, 
Nous te supplions humblement par les mérites 
infinis des très saints cœurs de Jésus et de 
Marie, 
De bien vouloir hâter le retour glorieux de ton 
fils Jésus-Christ sur terre, 
Afin que : "Ton nom soit sanctifié,  
Que Ton règne vienne  
Et que Ta volonté soit faite 
Sur la terre comme au Ciel." 
Père bien aimé, sois attentif aux louanges et 
Aux satisfactions que t'offrent les Très saints cœurs de Jésus et de Marie, 
Au nom de tes pauvres créatures et de ta création tout entière, 
Spécialement au nom de Ton Église et de tes élus, 
Pour que l'heure du retour glorieux du Christ sur la terre soit accomplie. 
Que ton Évangile Seigneur soit proclamé à toutes les nations; 
Que le Christ revienne dans sa gloire de ressuscité, de fils de Dieu, 
Par le triomphe de son sacré-cœur Et du cœur immaculé de Marie, 
Pour détruire à jamais le mal et la mort, 
Et établir ton règne et ton royaume d’amour, 
Afin que soient manifestées, 
Seigneur Dieu tout puissant et éternel, 
Auprès de toutes tes créatures 
Et de toute ta création, 
Dans tout l'univers visible et invisible, 
Ta puissance et ta gloire éternelles qui ne passent pas, 
La puissance et la gloire éternelles 
De l'agneau vainqueur à tes côtés, 
La puissance et la gloire éternelles que Tu donnes à Marie sa très sainte Mère, 
Ta bien aimée. 
Car c'est à toi seul Père, Fils et Saint-Esprit 
Un seul Dieu en trois personnes, 
Qu'appartiennent 
Le règne 
La puissance et 
La gloire 
Pour les siècles des siècles. " 
 
AMEN !! 
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Marie Madone de la Réparation, ma Mère, ma Confiance, mon Espérance et 
mon Salut, priez sans cesse pour nous qui avons recours à vous. 

 


